
ÉCLABOUSSE-MOI

Éclabousse-moi soleil

Brûle-moi jusqu’au bois mort

Fais de moi l’embrasée

Dis-moi que j’ai tort

Fais fondre ma volonté

Prends-moi dans tes filets

Qu’enfin je sois Hors.

Éclabousse-moi lumière sauvage

Fais taire l’orgueilleuse

Amplifie dans chaque virage

Ce qui rend la fin rieuse

Sors-moi de la cage

En tirant vers le haut

Le rouge de mon poitrail.
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Éclabousse-moi Grand Mystère

Que j’oublie mon nom

Fais-moi poussière

Sans jamais plus dire non

J’épouse ta loi sans faille

Moi la pauvre ignorante

Prépare nos retrouvailles.

Éclabousse-moi Suprême

Que j’avale la lumière

Non pas pour briller

Mais quitter l’atmosphère

Moribonde de cette sphère

Sans même me retourner

Reprends-moi dans ta roue.
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LA NOTE JUSTE

La juste note viendra teinter de joie

Embras’ra nos cœurs soulevés

La portée limpide se déploiera

En notes foudroyantes de clarté

Qui se rassembleront sans se tromper

Escortant le son grave de ta voix.

La note juste viendra te prendre

Au milieu de la nuit sans lune

À ta solitude enfin suspendre

La douce mélodie des sphères

Donnera aux âmes sensibles

Le repos mérité des cœurs serrés.

La note juste viendra éponger

Les larmes des jours sangs

Dans un dernier élan plonger

Au fond des regards troublants

Que la douce nuit fera briller

Juste pour bercer nos enfants.
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TÔT OU TARD

Tôt ou tard il faudra se lever

Jeter par-dessus la barrière

Tout l’amour galvaudé

Sans regarder derrière

Jeter l’encre et plonger

Dans les mots nouveau-nés

D’nos prières étoilées.

Tôt ou tard il faudra se taire

Tout juste respirer

L’odeur des fougères

Le flot de nos baisers

Nos lèvres solidaires

Répondront à l’appel

Du souffle du mystère.

Tôt ou tard il faudra s’aimer

Ne pas juger l’étrange

Attraper tous nos rêves

Et les vivre un par un

Dans cette courte trêve

Où nous pourrons voler

Recevoir le sacré.
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